
l,UNDI 2 MAI 1904. P A G B 
fVURNAL DS ROUBAIX. 

Rug. Hecqa»tte, 31 «a», d é b o œ w r 4 »>*•»*, e t J « " 
4ftrrarq,i»e, a* aJU. joaraaliere * Hem. 

Mariage. - Coarie. Mai l—, -30 —», aaennulair « 
ror»»t et ZeU» Dsfranu». 25 an», femme de chamir» 

^ » Roubaix, c « n t » n « d» T o u r c o i n g 
rOUSCOIffO. — »éci*nrtions * msaianosa du 30 

mTTii. George» (Ehrhart, rue d* Par» , 22B. — J w u a 
ijèl.-twvq rue do rNiot, 22. — Alice Driepamt, rue d'Ar-
tnentiéres, 19. — Geaton Didry, m de la Cloche, 30. — 
[Paul S u . boulevard Gambette, 10 ois. — Chéries Pou-
paert. rue Oolbert. — Aline IDoutreiuingne, rue Blanche, 
S~—- Henriette Burpçraeve, rue des Villas. 

fpublicatiooe de mariecea. — Pierre Colpaeri, demes-
sique, à Roubaix, et &<Tonie Descham.ps, ménagère, rue 
Pesurmont, 2. — Léopokl Degalaùx, gar-oon-boucher, rue 
(Nationale, et Marie DelepJanque, dévklauae, rue du 
Uuxerobourg. — André lietbeoq. employé, à Tourcoing, 
et Jilaw Abrille, journalière, a Floing. — Paul Demeere-
leer, tisserand, rue Dupuy:ren, 64, et Marie Lepere, rat-
aacneuae, Tue du Cinihâle, 87. — Km Lie Dàsmets, menui
sier, rue St-iPiene, 73, et Valentine Noli , pwqûrière, rue 

de U CroixSonge , 99 — Désiré 'Deaprez, électricieti, ras 
d» GaïKf, et Zénorroe DebVAse, «ans profession, à Tour
coing. — Henri O u » * , conducteur, à Tourcoing, e t Al
berto» Marié, coutanere, • I * Chapelle-d'ArinentiéTes. 
— Alphonse Godron, trieur, rue Mamogo, 76, e t Céline 
Vernenne, doubleuse, rue de la Mariière, 45. — Bruno 
Ranimer, employé, à Tourcoing, et Marthe Zwarg, cou
turière, a icMw.ig, — Jean r'ourmentui, magasinier, rua 
du I>ragon, 146, et «Marie Parent, doubleuse, m e de 
Courtrai. — François Lecleroq, clerc de notaire, è> Lan-
dTethun-kv-Nord, et Arjgèle Crin, sans profession, rue de 
l'Amidonnerie. — Albert Lea-noud, magasinier, r a s de la 
Baille, 179. et Paknyre Depooter, bobineuse, rue du t-'or-
gentjkrbil'.ot, 42. — Auguste Montagne, cultivateur, rue 
nougetrde-Li&le. et Einse Liearre, cutiivatrice, à Wattre-
los. — Emile Pagie, mécanicien, rue de Uand, 260, e t 
Zoé Delcour, soigneuse, rue de Nancy, 24. — Léon Ser-
cu. ti.v*n\ii.d, à Mouvaux, et Ciithcriae,.Ik>nte, piqûnère, 
boulevard (iarnbetta, 305. — Désiré Verbeke, maçon, rue 
oT Aroole, fi, et Maria Doffrenr.es soigneuse, rua du Pont-
de-Neuville, 3. 

Mariages. — Valéry Deçlerco, 28 ans. agent d'assuran
ces, et Caniiîile Wibaut, 26 ans, repasseuse. — Paul G-uer-

•notvprea, 26 ans, memitrier. e* Palmj-n» Dwponcheie, 26 | 
ans, repasseuse. — Fidète Langeais, ES s » , garoon-bras-
seirr, et Pauline l i a i s » . SB ans, remaJLleuse. — Arthur 
Bœléns 32 ans, garçon de iiaaaiiihi. et Xiautre Deliiase, 26 
ans, bobineuee. — Lucien Guerton, 21 ans, magasinier, e t 
Sophie Six, 20 ans, soigneuse. 

Déclarations de décès. — Marie Dhélhn, 4 « o i s , m e de 
Madrid, £ — Henri CeOeau, 40 ans, rue de la Cloche, 
62. — (Henri Vaubutsel, >4S ans, rue de l'Epine, 90. — 
Eugénie Tacxoen, 39 ans, rue du Dahomey, 40. 

MOUVAUX. — (Déclaration d» naissance du. 30 avril. 
— Pierre (Duponchel, rue Faïdherue, 89. 

(Mariage. — .Léon Bossut, 30 ans, janlinier, et Angèle 
Six , 30 ans, sans profession. 

Déclaration de décès. — Agathon Mortagne, 63 ans 2 
mois, rentier, rue de Lille; 17«, 

Canton d* Quesnoy-aur-DeQle 
COMINBS. — PntbKoBitione de mariages dn 30 avril. 

— René WasFehn, 27 ans, pharmacien, et Madeleine 
BluKniart, 2T7 ans, sans aawafaâjsom. — Henri Parent, 25 
ans, tisfenind, et f f t ina itVrraTud. 23 ans. plieuse de ru
bans. — Henri Leclercq, 28 ans, magasinier, et Léonie 

Saslda, 26 ans, servant». — JoJaa Beocrue, 2 2 mm, tnéca-
nicien, à iMouvaux, e t Pulchérie Oaoq,uer, 22 ans, sans 
froAsasion. — Albin fiienw, 20 ans, tisserand, ta Cosan*» 
(Belgique), e t Claire Démets, 17 ans, Mente. 

B E I i O I Q U » 
VOMINBS. — Déolaration de naieaanoe du 30 avril.—. 

{Régnier Kremer, rue de Gemeene, 6. 
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BOURSE COMYfERCIM.B DE P A R I S 
DU .10 AVI1II.1944 

Cours transmis par MM. 1. V. Moutard et fils, courtier» 

A X O l N a J , 
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• r r . 'CLÔT. 
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Jl ll.l.ET AOUT 14 65 14 fi) 
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1 A B I S E S 

ATRU 147 33,47 45 
a i . ii IN 17 70 47 70 
JUILLET A HT 17 90 28 05 
4 , Banians |47 S5J37 40 

C0RBE112 d û t . 

• 1 1 L B OU U * 

AVRIL 
MAI 
4 MAI 
4 DERNIERS 

onv. 

36 73 
37 . . 
.17 7 . 
39 45 

CLOT. 

36 . . 
.11, 7.. 
30 50 
J9 . . 

U l 11 t D B C O L Z A 

AVRIL ,44 . . , 1 3 75 
MAI 44 . . 4 4 . . 
4 MAI 44 50 44 50 
4 DERNIERS 146 7 3 | l « 75 

6 U C R E 9 

AVRIL.. . . 
HAI 
4 HAÏ 
4 OOTOHRB 
RAF 8S« 
RAFriNÉS 

16 50|10 75 
40 45146 50 
10 7 . 16 75 
28 25 48 15 
. . . . « 7 3 
. . . . 5 8 . . 

A L C O O L S 

AVRIL 1J8 70j 3» "0 
• A l 38 73 3 t 75 
4CIIAU Jjj 75 38 75 
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BULLETI.1 COMMERCIAl 
A.ffa.±vea t r a i t é e s à . l a C o r b e i l l e 

R O r i U I X r O U B C O I X O , 30 avrfl, r O n a traits 
15 kilos. ! 

La matin : SUT juin. 5.000 kil. à 5.325; sur noyïrrrbrs, 
6.000 kil. à 5.30; sur deuesubre, 5.000 kiL à 3,30. — 
T u u l : 15.000 kilos. 

N E W YORK. 30 avril. — 'Par déroche). — Mai, 
haitos* de 10 points; juillet, haussa d« 7 points; août, 
hausse do 1.1 points ; octobre, hausse de 7 poui-Os. 

C O D E C E C O M M E R C E suivi des Lois oomaior-
cialoi , iiuliiRtriollos ot ouvrières, 3 fr. 76. 

L E d A O C 1 D E M S D U T R A V A I L , TOrruTteritRire 
du la Loi du 9 avril , modifiée l e 22 mars 1902. 0 .80 

E n v e n t e à la libra'rio dm Journal de Bwbaix. 
6S094 NU!$uiii§u2 

FEUILLETON DU J MAI 1901 R»8 

REINE PÉNÉLOPE 
P A R M. I ItUI E s s A R 1' 

A LA 

L'humeur fière et indépendante do Sybi l le lui 
sVvait fai t refuser; de même qu'elle avai t remercié 
nno cousine, son unique parente , restée veuve avec 
cinq jeunes eninnts , qui lui propofait de reuir l'ai
der à élever sa jeune famille. Il aurait fallu q u i t t e r 
Bordeaux e t allor s'enfouir au fond d'une campa
g n e , Sybi l le ue s'en é t a i t pus sent ie le courage. 
iEllc ne voulait pas s'éloigner des tombes de ses 

chers parents . 
Ce soir-là, auss i tôt Tontree, Mlle de Camhriancl 

silliiiru sa lampe, chercha son métier e t voulut se 
m e t t r e immédiatement su travai l un a t t e n d a n t que 
Bon repas sol i taire fut servi . 

M.iis elle s'aperçut avec chagrin qu'à c e t t e lumiè
r e faotice, elle no dis t inguerai t plus l'une de l'autre 
cerutiu.es couleurs. Le bleu et le vert s o confon
d a i e n t et il é t a i t difficile de reconnaître le j a u n e 
d u rose. 

JSybilVe res ta un moment at terrée . Si elle ne pou-
ira.it pas travai l ler le soir, il lui si Tait impossible de 
rendre la tapisser ie dans d ix jours, a ins i qu'elle s'y 
Btoit e n g a g é e ! 

E h b ien! Bi, il y avait un moyen d'y arriver, c'é-
l a i t de prépa-rer dans la journée les laines dont 
e l l e voudrait se servir le soir. Il suffisait d'enve
lopper chaque écheveau dans un fourreau de pa
pier , coupé a u x deux bouts , sur lequel elle écrirait 
s a couleur e t le numéro qu'il occupait par rtipport 
a u x autres , lorsqu'il y en a v a i t t o u t u n e gamme 
dans la même t e i n t e . 

C« fut là, en effet, son premier travail d'il lende
m a i n , mais mm pas son premier soin. A v a u t d s 
se m e t t r e à l 'ouvrage, e l le avai t un devoir à rem-
plir . 

Sybi l le se leva une heure plus t ô t que de coutu
m e et s e rendit à l'église. El le s e confessa, e n t e n d i t 
la messe, reçut la communion et rentra chez elle 
réconcil iée avec elle-mcmo et avec l ' ex i s t ence , 'qu i 
lui é t a i t échue e n partage . 

Sybi l le s 'était donné une tâche pour chaque jour, 
— il le fallait b i e n ; — et elle se promit de n'aban
donner son mét ier qu'apri-s l'avoir terminée, quel
que avancée quo fût l'heure. 

Dès le premier jour, il lui fallut vei l ler très tard, 
parce que, dnns l'après-midi, elle avai t é té dérati-
gée par plusieurs v is i tes . 

Mme DiMizan, la femme du général , Arriva la pre
mière. El le venai t de passer quatre ou cinq jours 
à Par is , e t , dès le lendemain de son retour, elle ac
courait embrasser sa pe t i t e «amie. 

E l l e fut surprise de voir Sybi l le lui ouvr ir e l le-
même la grill*. 

— Comment , m a toute belle, s'écria-t-cTlo e n des
cendant de sa v o i t u r e ; vous n'avez plus do domes
t i q u e ? 

Sybi l le rougit un peu ; mais avec beaueonp $tr 
calme, el le raconta à la générale comm«*nt sa cui
sinière ayant trouvé tout de su i te une place avan
t a g e u s e , l 'avait qui t tée . 

— Le général ne m'avait pas dit ce la ! . . . Il l'i-
gncire sans doute ! . . . Voycr., ma chère enfant , com
m e vous avo7, eu tort do ne pas venir tout de 
su i to à la divis ion, ainsi que n o e s vous le deman
dions, mon mari et moi! . . . Mais je ne veux pas 
vous voir plus longtemps rester seule i c i . . . Ce soir 
même je vous enlève, ma pe t i t* Sybi l l e ! . . . Al lez 
prendre vos dispositions en conséquence! 

.— Non, Madame, ne me demandez p a s c e l a ! . . . 
— P o u r q u o i ? . . . pe t i te orguei l leuse! 

Parce qu'étant dest inée à vivre seule , désor
mai s , je dois en prendre mon part i e t m'y accou
tumer tout d« suite . 

M m e Da-uzan connaissait la fierté de Sybil lo e t , 
b ien qu'elle fut un pou surprise de son refus , el le 
n' insista pas . 

•Mlle de Cambriojid la fit entrer au res-de-chaus-
6ee, danis l 'unique pièce qui, avec s a chambre au 
premier é tage , — fut restés à peu près rmesiblée. 

C'était l 'ancienne s:illi' à manger, très vas te , très 
bel le , dont la grande porte vitréel ouvorte 6ur le 
jardin, formait un joli fond de taùlcau, Teposant 
pour les yeux. 

Le buffet et le dressoir, devenus inuti les , ava ient 
disparu. A leur place, on voyai t actuel lement lo 
p iano de Sybi l le , un chiffonnier et un p e t i t bureau 
anciens, auxque's elle tenai t beaucoup. Quelques 
fauteui l s , une table recouverte d'un tapis , trois o u 
quatre tab leaux suspendus au m u r cons t i tua ient 
une sorte de salon, assea austère, mais agrcalile 
cependant, surtout lorsquo l e t e m p s p e r m e t t a i t , 
comme ce jour-là ,de> jouir de la vue du jardin en
soleil lé e t é g a y é par une bri l lante floraison autom
nale. _ 

Mrrro Dauzan sfcn approcha ins t inct ivement e t 
tout de su i te son Tcgard fut accroché par le m é t i e r 
à tapisserie qui en barrait le seuil . 

— Pour qui faites-vous ce beau tTo.va.il, mon en
fant ? demanda-t-el le , soupçonneuse. 

— J e ne sais à qui il est dest iné, répondit Sybil
le d'nn ton grave. On me l'a confie pour le finir... 
et même, si vous le permettez , Madame, je v a i s 
continuer d'y travai l ler devant v o u s . J 'a i promis 
de le tendre dans dix jours . . . 

— Dans d ix jours! . . . Cet immense s i ège d e fau

teui l ! Vons n'y songez pas, ma pauvre p e t i t e ! . . . 
I l vous faudrait travai l ler n u i t e t j o u r ! . . . e t en
core I 

— S i l f'j arr ivera i ! . . . J 'a i déjà calculé c e que 
je puis faire en une heure . . . e t je n'y ai pas encore 
l a m a i n ; j ' ira i plus v i t o quan»}^j*éa aurai pria 
l 'habitude. 

M m e D a u z a n hocha la t ê t e . 
— Vous avez donc renonoé à ê tre ins t i tutr ice? 

demanda-t-e l le . 
**- J 'y a i é t é contrainte , répondit Mlle de Cam-

briand avec un sourire rempli d'amertume. J e crois, 
Madame, qu'avant votre départ je TOU» avais dé
jà mise a u courant du Tésultat de mes première» 
démarches? . . . Celles que j'ai fa i tes depuis n'ont t a» 
é t é plus heureuses . . . 

— P a r t o u t , n'est-il pas vrai , on vous a fa i t corn-
prendro que vous ét iez trop jol ie? 

Sybi l le rougit e t Tépondit en piquant son a igui l le 
dans sa tapisser ie : 

— J e n'aurais jamais cru qu'on put en arriver 
à souhai ter d'être la ide ! . . . Enfin ceci m e permet de 
m e cacher! 

— P a u v r e be l le ! . . . E t r e obligée de cacher ce qui 
e s t si bon à vo ir ! soupira la générale . 

E t , d'un Tegard complaisant , e l l e enveloppa c e t t e 
t è t e fine, couronnée d'une magnif ique chevelure , 
o» profil de camée, c e t t e tai l le souple e t gracieuse , 

' e n un mot t o u t e ce t t e s i lhouet te , d'une rare élé
gance, qui se découpait avec v igueur dans l'enca
drement de la porte , Crès éclairé». 

I l y eu t u n moment de s i lence, puis Mme D a u 
zan reprit : 

Di tes -moi , Sybille, tenez-vous à rester à Bor
d e a u x ? . . . S i a i l leurs , à Par i s , par exemple , on vous 
proposait une s i tuat ion avantageuse , où ce que l'on 

vous reproche ici serait e s t imé à s a râleur, aoc >n» 
ter iez-rous? 

M l l e d e Cambriand ne répondit pas i m m é d i a t * 
m e n t . Cortes, i l lui e n coûterai t d e s e séparer d» 
t o u t oe qui lui restai t au inonde, cependant, depuis 
qu'elle avait éprouvé t a n t de déceptions, elle s 'était 
d i t plue dTune fois qu'elle aurai t peut-être m i e u x 
fa i t de rompre avec le (passé, d e s e n alier bien loin, 
là où rien n e lui rappellerait plus c e qu'elle ava i t 
é t é . 

— Cela dépendrait , dit-el le enfin. Voue avez quel , 
que chose à me proposer ? 

_— O u i ! . . . Voici ce dont il s'agit, d i t avec viva
c i té l a générale . J e connais à Par i s un. grand oou> 
tairier pour dames . . . l 'un des plus en renom.. . C'est 
lui qui m'habil le . . . il a besoin, en ce moment, d'un 
« manmeq-uin ». . . j e voue demande pardon de l ' e s 
pression, ma mignonne , mais c'est paraitHil, l e terra* 
consacré. Autrement d i t , uno j eune e t jolie femme, 
dont Jos fonctions consistent à exl'iiber les costumes 
e t 4. l e s faire valoir . . . J 'a i montré votre photogra
phie , sans dire qui vous ét iez , e t l'on est t o u t du» 
posé à vous faire bon accueil, ei vous acceptez . . . H 
faut rester de,bout longtemps, mais pas touto la jour
née , cependant . . . Seu lement d e 10 heures à midi e t 
de 2 «jeu rcs à 5 heurea environ .On n'a pas besoin de 
parier, i l suffit de tourner oa d e marcher avec grâce 
sur u n tapis , revêtue d'un costume à la derniers 
mode . . . L e res te d u temps, v o u s sen'ez libre, ce qui 
e s t à considérer. . . Les appointements sont beaux t 
s ix rr n e francs; n i nourrie, ni logée, par exemple, 
mais on a, par saison, u n e to i l e t te neuve , très joli» 
e t t rès bien faite , puisqu'elle sort de la ma son! . . . 
V o u s «ruri a imez à ê tre -beujours bien mise, Sybi l l t j 
que dites-vous de cela f... 

(A tuivre) îl. TRO r-EsSABr. 

IMOHCES LÉGALES 
E T U D E 

de M* B O B Y N , avocat-agréé, 
13, rue du Trichon, à Roubaix 

F H T l l SOCIÉTÉ 
D'un aclte sous seings privés, 

an date à Boubatx, dm vingt-six 
avril nil neuf cent quttre, y 
enregK-'Je le vingit-neuf avril 
mil neuf otnt quatre, folio 11, 
casa lu2, par M. le receveur 
O-riveau. qui a perçu deux cent 
oinqiLirte francs pour drorte et 
déemus. 

I l appert: 
Que M. Louia S O N N E 

V I L L E , demeurant à Roubaix, 
rue Plulippe le Bon, n" 42 ; 

M. Louis L E U R Q U I N . de 
tnieurant à Ll le . rue Esquer-
SDoiae, n ' 79 bis. 

Tous deux négociants en tis
sus, 

Et troo swta»» pereonnes dé-
avcmrméea audit art», 

Ont formé entre eux une so-
Bvbté a y a n t p o u r o b j « t l e n é g o -
aa t a tàssoa e t toutes les ooa-
BatsoDS qui s'y rapportent. 

Que cetta société est en nom 
BoUectif à l'égard de MM Son 
Devillf «t LeuTcpim «t en oom-
maal i t» eau! \tient, à l'égard 

3*8 autres personnes; 
Que le siège social es t fixé à 

Bonbaix, ru» du Paya, a ' 1 ; 
Que la société est forrr.ée pour 

«me durée de dix années qui 
OOOUTM «cent à courir le premier 
mai mil neuf cent quagro, pour 
(Lnir le trente avra" mil neuf 
cent ouatorse, chaque) associé 
pouvant cependant ae retirer à 
l'aapHratvoo 6» la cinquième au
ne», à charge de prévenir ses 
co-assooJB» par lettre recom-
enastdua nx mois à 1 avance. 

Que la faisou e t la signature 

L. 
Que MM. Sonne ville et Leur-

qnm ontt etula La signature so-
cMle et la gestion de la société, 
qu'iln ne peuvent faire usae,e de 
La sifmature. sociale que po-ur 
HM ii 11 .lires de la société réguliè
rement traitées e t porté*» sur 
les livres ; 

Qu'en conséquence tcus bil
lets, lettres do change et autres 
engagements devront, pour 
ol>!i^r la société, exprimer la 
c.iu.-e peur laqiwAle ils auront 
été souwrcts j 

Qu'il ne pourra être contracté 
an- un emprunt ni étire ouvert 
aucun comiçlte courant chez les 
banquiers que du oorssenteinont 
exprès et par écrit des associés 
gérants. 

Qoe M. Sonne ville apporte à 
la société se» connaissances éva
luées p-nurl ll'enregistTiement à 
trois nulle francs, e t une somme 
de soixante-dix nulle francs qui 
sera constitué» au moyen de ses 
bénéfices, 

Que M. Leurousn apporte, 
une somme de eoixante-
dix-miUe francs, dont qua
rante mille francs immédiate
ment versés, l e surplus devant 
l'être an fur et à mesure des 
besoins de la société, e t ses 
connaissances évaluées pour 
l'enregiatrenient à deux nulle 
francs. 

Que les associés oommandi-
tarres apportent ensemble une 
somme de vingt-emo, . mille 
francs. 

Deux exemplaires du présent 
acte ont été déposés le trente 
avril mi9 neuf cent quatre. Van 
au greffe du Tribunal de Com
merce de Roubaix, l'autre an 
grene de U Justice de Paix du 
canton Nord de la même ville. 
Pour extrait certifU emformt: 
(Signi:) Louis S O N N E V H . L H 
5 5 4 1 U Loais LEURQUINL 

BftHOUE RÉGIONALE 
D U K O R D 

S o c i é t é a n o n y m e a u c a p i 
t a l d e h u i t m i l l i o n s d e 
f r a n c s . — S i è g e s o c i a l : 
1 6 . r u * d u P a y s , à R o u 
b a i x . 

Les act ionnaires de la Tfcm-
qve Itéyionale du Xord, réu
nis lo 14 avril 1901 en assem
blée généra le extraordinaire , 
décidfcnt de prolonger de 
v i n g t années la durée de la 
société qui ainsi ne prendra 
fin que le 12 février 1926. 

L a résolut ion mise aux 
voix est votée à l 'unanimité . 

E x t r a i t approuvé et certi
fié conforme. 

l e PrcsioVnt d u C o n m ! 
trAtimi/iisf/afion., préai
dent de la Réunion, 
F l o r e n t C A 1 U S S I M 0 . 

63370d 

c é m e n t ata Consei l d'Admi
nistrat ion de h u i t membres 
démissionna ires ; 

4. E lec t ion de d e u x Com
missaires pour compléter la 
Commission de survei l lance 
Le Conseil d'.l'?miMi'sira'ion,. 

N . -U. — Les actionnaires 
qui dés ireraient poser leur 
candidature : soit comme ad
minis trateurs so i t comme 
commissaires de survei l lance 
sont priés de se faire connaî
tre par lettre adrosséo au 
s iège social a v a n t le lundi 9 
mai à midi . 

Lf S e r o n t , 
55193d P . D A S S O N V I L L E . 

I M M E U B L E S 
A VENDRE OD 1 LODER 

E T U D l 
de M" Charles F O N T A I N E , 

notaire à Roubaix 
25, rue âaint-Ucorges, 25 

PROGRIS-ftVENIR 
L e Conseil d'Administra

t i o n d u rrorirès-.4i-«nir ayant 
décidé U convocation d'une 
Assemblée généra le extraor-1 
d inaire d e s ae t io na ire s , 
vous ê tes prié d'assister à 
œ t t o réunion qui aura l ieu 
le d imanche 15 mai prochain 
à d ix heures du mat in chez 
M. Blicq, au Cheval Blanc, 
place Thiers , Tourcoing. 

O R D R E D U J O U R : 

1 . Lecture du procès-verbal 
de la dernière astamblse gé
nérale ; 

2 . Rappor t d u Conseil 
d'Administrat ion ; 

8. E lec t ion pour U reaaplsr 

D'une grande et belle 

PROPRIETE 
sise à Roubaix, rue de Carinem, 
à proximité du pavé de Leer.s et 
de la Gare du Pile ; nouvellement 
construite, pouvant servir de 
ni tison de campagne habitable 
toute l'année et 9.300 métrés car
rés de terre à usage de culture 
maraîcher* actuellement. 

S u r l a m i s e - à - p r i x a c 
c e p t é s d e . . 2 5 0 0 0 f r . 

Le L U N D I 16 M A I 1904, à 
trois heures précises, par le mi-
nsstere e t en l'étude de M' Char
les r O N T A 1 N K , notaire à Rou
baix, rue SsinUOeorges, 25. 

£4396 

E T U D E 
de M' Charles F O N T A I N E , 

notaire à Roubouc 

VILLE DE ROUBAIX 
I . — But. du CoUift, n" 201 

et 203 

^DEUX 

MAISONS 
dont une à usage d'habitation 
et 1 autre A umgo dVwtanimet. 

R-'venu brut: 804 fr. 
II . — But du Collège, n' 211 

U N E 

MAISON 
à usage de oommerce, occupée 
par les magasins de confec
tions t à &unt-JacqrJes. a 

Œlevenu bruit: 800 fr. 

I I I . Bue du Nouveau* 

Monde n" 31 et 33 

MAISONS 
dont une front à rue et les cinq 
autres derrière. 

Revenu brut: 840 fr. 

A adjuger puhliquemeiit 
Plax suite de décès e t pour 

sortir d'indiviaicm. 
lin l'étude et par le minùfter» 

de M' Charles F O N T A I N E , 
notaire » Roubaix, n » Wasit-
Georyes. 25, le L U N D I S E I Z E 
MAI 1904, à deux h«ure» de 
relevée. 64264 

L U U t n c H A l . E T . m e r o i -
ber t . (Miérement muraille, avec 
jardin, en bon état, habitable meta» 
l'hiver. S'sd.41, rs« Yaobau, K*,a 

E1TFDES 
de M" P O I S S O N N I E R et 

CLALDE. notaires à Roubaix, 
et de M- D E S M A Z I E R E 3 

et LEFOiRT, avoués à Lille 

R O U B A I X 
1. — U N E 

M A I S O N 
Rue de la Potennerie, n* 14 

2. — U N E 

M A I S O N 
Rue Courbet, n* 16 

3. — SIX 

MAISONS D'OUVRIERS 
(non numArotéee, m e Courbet 

4. -*- 84 Biètrea camée 58 dé-
cûnèîtree carrés de 

TERRAIN i BATIR 
Quartier des Trois Pont» 

près de la rue d'Ypra* 

A VENDRE 
Par suite de UcdUtion entre 

majeure et mineure-
Sur les mises à prix : 

Pour l'article 1", de 3.000 fr 
Pour l'ai-tkrie 2, de 2.000 fr 
Pour l'article 3, de 10.000 fr 
Et pour l'article 4, de 100 fr. 
L» MERCREDI 18 MAI, i 

onze heures du matin, en l'au
dience des criées du Tribunal 
civil de Lille, au Palais de Jus
tice. 

Pour plue de renseignement», 
voir les affk-bes e t s'adresser 
aaxdit» notaires, 
auxdita notaire». 65207 

virons de Lille, de préf«-
renc» arèi du casai, p»tiW ferme »u 
propriété avec pâturage, pour y 
fair» de relevas». Kcrir- ee ranant 
olTrn détaillé-», M. n. C, Café Mo-
d«rne. RoasaU. Ht U 

E T U D E 
de M* Charles rX>NTAINE 

notaire à Roubaix 

MOUVAUX 
Au bas de la Place 

D E U X 

MAISONS 
et 3.547 mètres carrés de iar-
din potager «t fruitww en plein 
rapport e t (oi^'iee dép*radauoec>, 
eerre à v ig ie , etc. 

A ADJUGER 
E n 1 étu< i e t par le minietère 

de M* U l l ï s s F O N T A I N E , 
notaire à loubaix, rue Saint-
Georges, E5, le L U N D I 30 
MAI 190% » trois heures de 
rd'.o\w«, I " 65403 

B T U D E 
de M' Charles T H E R T , notoire 

à"|buiooing -» 

VILLE DE TOÏÏRCOING 
Rue JeanrBart, numéro 4 

U N E BELLE 

MAISON 
et 129 meures carrés de fonds et 
terrains. 

A VENDRE 
Par suite de décès. 
Le L U N D I 9 MAI 1904, a 2 

heurea de relevée, en l'étude d* 
U- THEiUY, aise, rue Tournai, 
numéro 33. 

Entrée en jouissance wnmef 
diale. £4928 

MAISON DE CAMPAGNE 
sitaie a N e u v i l l e t leaer. meablee 
sa sosi BMsMé», libre d» sait». 
S'adr. s» le iiauraa à midi, f ne d» 
euune», ti, TtucsaH. l u t » 

Etude de M' Charles T H E R Y , 
notaire i Tourcoing 

TOURCOING 
Rue du Point rentrai, 32, 

34, 36 et 38. 
Q U A T R E 

MAISONS 
D * JOUB.\ALlEB8 

et 301 mètres carrés de fonds, 
cour e t jardin. 

A VENDRE 
E N D E U X LOTS 

Le L U N D I 16 M A I 1904, à 
deux heures apr«6<njdi, en 
l'étude. 

Revenu annuel : 790 francs. 
65452 

Etude de M" T R I C A R T , 
notaire i Arraa 

SAINT LAORENT.BLANGY 
ET ATBIES 

près A m e 

\ V E N D R E 
Le BAA1BDI 14 MAI 1904, 

a deux heures, en l'éiddo. 
L B 

DOMAINE 
d'Hervln 

lavec f|raDe, vergers, prairies 
e t terres labourables d'une con-
tensnoe de 186 hectares 40 aras, 
attenant au canal de 1a Soarpe 
• t à U ligne des bouiBères à 
3 kilomètre» de a» gare d'Arnaa. 

Revenu ne t : 9.S46 fr. 75. 
S'adresser pour tons xisnaei-

gncsnsnt», 
•ai g né, 
S6363 T B I C A B T . 

ETUDH 
de M' *?aul D E ! « O U S S E A U 3 l 

notaire • Lille 
Boulevard de la Liberté, 143 

VILLE DE LILLE 
Rue de Fives, 1 

e t rue des Augustlne, ,1(7, 2 ) 
et 25, avec sortie rue du 

Bourdeau 

V A S T E 

PROPRIÉTÉ 
de 2.544 mètres carrés environ, 
entre la gare de» voyageur» s i 
celle des mardiandases. 

Ctoroprenant : 

BEL ROÏÏL DE MAITRE 
avec vastes magasins et Jepen» 

2 MAISONS 
AVENDRE 

en un seul lot 
Snr la mise i prix accepté» 

de 170.000 fr. 
MERCREDI 18 M A I 190*, 

s drax heuTvj» prkViees. sasas 
des adjudications oVis nctaire» 
de Lille, 7, ru» de Puébla. 

66364) 

À LOUER PRÉSEUÏÏOT 

MIGNIFiQUE CHASSE 
sur 600 heoUrai, plaine e i IKS», 
pré» Aasian». gibier trt» atMaV-

dent; psroVaux, Uèvras,topiss\ 
ciievreail». 

Lover anraet 8.000 francs 
S'adresser à LilW, ras Pram> 

es»»», 61. 64B9f 

Doffrenr.es
tlAhPl.Nl.il
-LTON-IIKi.it
cerutiu.es
ira.it
tTo.va.il

